CE QUON RACONTE EST VRAI ! VOUS, VOILA, DOUCE-
LES LATINS, voulls ETES BIEN EQUIPES, MENT CEST BIEN
CEST EVIDENT ! = COMME CA !
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SENORITA, VOUS ETES DE LA « PURA
DINAMITA » PRETE A EXPLOSER.

AAAH ! ALLEZ, PLUS FORT,
« MARIACHI » !

LEFFET DE L'ELIXIR SE PROLONGEA JUSQU'A MINUIT.

LE PAUVRE VALET DE CHAMBRE S'EN ALLA, TOUT A FAIT EPUISE.

JE L'AVAIS PRESSE COMME UN CITRON.

JE CONNAISSAIS BIEN LES PROPRIE-
TES DE CERTAINES PREPARATIONS,
MAIS TIGNORAIS QUUN PHILTRE
D'/AMOUR PUISSE POSSEDER
DE TELS POUVOIRS, JETAIS PRETE

A ME DONNER A N'IMPORTE
QUI NIMPORTE OU !
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DEPUIS LORS, JE NE SUIS JAMAIS
SATISFAITE. IL ME FAUT REGULIEREMENT
UN HOMME OU UNE FEMME POUR

ME SOULAGER. HEUREUSEMENT,

A LHOPITAL, JE SUIS GATEE...

DE ROUTINE... ON DIRAIT
QUL Y ADU BRUIT DANS LA

TANDIS QUE JE FAISAIS
MON INSPECTION

SALLE DES CHAUDIERES...

ILY AQUELQUUN A L'INTERIEUR !
ATTENTION ! CA POURRAIT ETRE
DANGEREUX, ON NE SAIT JAMAIS...

QUIEST LA ?!?
QUEST-CE QUE
VOUS FAITES 7

QUAND SOUDAIN...

QUI QUE VOUS SOYEZ, CA PEUT VOUS

COUTER CHER, NE FAITES PAS DE BETISES ! |/

UN PEU PLUS TARD...

MAIS, QUEST-CE QUE... 7

TINQUIETE PAS, POULETTE ! SI UN ZIGOMAR
DE LA SECURITE SE POINTE, JE N'Al QUA
ENLEVER MON MASQUE !




CEST PAS MAL GAMBERGE,
NON 7 ON PEUT DIRE

QUE T'AS LES FESSES
BIEN RONDES ET BIEN
FERMES, TO! !

ALORS, CEST VOUS QUIVOLIEZ LES
STUPEFIANTS AVEC VOS AMIS. JE WEN
DOUTAIS | T’AIl RECONNU VOTRE VOIX,
VOUS ETES PERDU ! DETACHEZ-MOI ET
JE VOUS PROMETS DE NE RIEN DIRE...

..ET EN MEME TEMPS,
ELLES SONT DOUCES
ET TIEDES...

HOLA, PAS SI VITE, LA MOUKERE !
D'ABORD, ON VA PRENDRE SON PIED EN-
SEMBLE, PUIS TUVAS CLAMECER D'UNE

« OVERDOSE » COMME PAR HASARD ET
PERSONNE NE SOUPCONNERA QUOI QUE
CE SOIT. JE POURRAI AINSI CONTINUER
MES PETITES AFFAIRES...
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JE T'ASSURE QUE TU N'OUBLIE-
RAS PAS CETTE NUIT. TU AURAS
TOUTE LA MORT POUR
TEN SOUVENIR, AH AH AH....
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AAH...ASSEZ,ASSEZ || ARRETEZ |
JE VOUS EN PRIE !

" ON, MA BELLE. MAINTENANT
ON VA AUSS| FAIRE RELUIRE
LE REVERS DE LA MEDAILLE...

HUM ! QUEL PARFUM OE FEMELLE.
CADEVIENT ALLECHANT !

Oul, oul, COMME CA,
ALLEZ-Y, AAAHH !

TUAIMES CA, HEIN, SALOPE ! SLURP...
ATTENDS... CEST LOIN... SLURP... DETRE FINI...
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| AAH ! TU PRENDS TON PIED,
| HEIN, LA MOME !

TUVAS SENTIR L'EFFET DE ABANDONNE-TOI. TUVAS BIENTOT
MON MARTEAU PIQUEUR ATTEINDRE LE SEPTIEME CIEL !

DANS TES FPAROIS...

OOH ! ouL..oul,
JE BRULE DE PLAISIR !

IL VA ME FAIRE JOUIR,
CE SALAUD... IL VA REUSSIR

OOH ! JEN PEUX PLUS. CAY EST,
JE PARS...JE PARS... AARAAH !

EHBIEN, CEST FINI LA
RIGOLADE WA BICHE.IL %
EST GRAND TEMPS DE
PIQUER UN ROUPILLON
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REMUE PAS TES FESSES COMME UNE FORCENEE, ON DIRAIT
QUE TU N'AS JAMAIS VU UN DARD DE TAVIE !

LAISSEZ-MOI, JE VOUS
EN CONJURE ! JE NE
PARLERAI PAS, S'IL VOUS PLAIT,
NE FAITES PAS CA...

NOOON !

© | LHOMME SEN ALLA SUR-LE-CHAMP, |
. . UNE TOPEUR WENVAHIT. VES PAU- -
| PIERES DEVINRENT LOURDES... MES
JAMBES i
1, S5E RAIDIRENT... MON CEUR SE MIT A
BATTRE LA CHAMADE. :

IL FALLAIT QUE JE TROUVE ASSEZ D'ENERGIE
POUR QUITTER CET ENDROIT, QUE JE RASSEMBLE
MES FORCES POUR ME PROCURER UN ANTIDOTE.
IL FALLAIT QUE JE VIVE A TOUT PRIX...

! JE VAIS RENORE L'AME... ET LE MEDECIN LEGISTE
| QUI CONSTATERA MON DECES NE SOUPCONNERA
' RIEN... CE SALAUD RESTERA IMPUNI...

CEST COMME Sl
DES CENTAINES
D'AIGUILLES ME
| TRANSPERCAIENT
LESTOMAC. CETAIT
INSUPPORTABLE |...
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